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PIERRE HUAUD L'AISNE, EMAILLEUR GENEVOIS

A. Dufaux.

e nom n'est pas inconnu aux lecteurs de Genava. Dejä la
famille des Huaud a ete presentee ici meme 1 ä l'occasion de

la premiere montre acquise par la section des Arts deeoratifs.
Nous nous disions heureux de posseder enfin un temoin au-
thentique et en etat parfait de conservation, de cet art de la
decoration sur email appliquee ä la montre. Nous devons, en
effet, aux Huaud, etablis a Geneve ä la fin du XVIIe siecle,
toute notre industrie du decor de la montre, et nos emailleurs,

nos peintres peuvent reconnaitre comme leur ancetre et saluer comme leur bien-
faiteur ce modeste artisan venu en 1630 de Chätellerault en Poitou, s'installer ä
Geneve ou, le 24 avril 1671, il etait admis a la bourgeoisie avec ses trois fils Pierre,
Jean-Pierre et Amy, «moyennant 800 florins, un mousquet pour la defense de la
ville et un seillot pour Pincendie ».

Les montres de cette lointaine epoque etaient constitutes par un boitier de
cuivre — une coque, disent les emailleurs — entierement emaille, ä l'interieur
comme ä l'exterieur, decore de paysages au fond comme sur le chevet du boitier,
la face etant reservee a la reproduction de quelque scene de la mythologie, le « Juge-
ment de Paris » dont la montre acquise par nous en 1929, ou 1'« Acteon » de la collection

Garnier, ou encore «le Ravissement d'Helene » de la collection Ollivier. Le
cadran lui-meme se revetait d'un decor. Bref, la montre terminee devenait un bijou
d'email, un bijou dont l'authenticite s'affirme dans la signature peinte sur un
cartouche, dans le decor meme: «P. Huaud l'aisne, pinxit, Geneve».

Or, cette annee, la chance voulut que nous soit presente un second echantillon
du talent de Pierre Huaud l'aisne, le plus considere des trois freres, montre signee

1 Genava, VIII, 1930, p. 108.



PI. XV, — 1-3. E 449 Montre de Pierre Huaud l'aine — 4. 1845-4. Miniature, portrait de Pierre-le-
frrand, par J. A. Arlaud. — 5. 6464. Miniature, portrait de Louis XV, d'apres van Loo. Musee de Ger.tve
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comme la premiere, en bon etat comme eile, mais d'nn decor un peu special en ceci

qu'il ne met point en scene Paris ou Helene, mais une simple mortelle, amplement

pourvue de graces et d'attraits, pour la plus grande satisfaction d'un guerrier, dont
le geste d'attirance se comprend de reste (pi. XV, 1-3). Un amour, penche ä droite
sur l'epaule de la belle personne, semble se rejouir des feux exprimes par les

figures principales. Le visage de la femme est traite dans les gris, comme Huaud
en a l'habitude, ainsi qu'en temoigne un portrait expose depuis longtemps au
Musee, portrait signe «Petrus Huaud, major natus, pinxit genevae, 1688». II
s'agit done bien du meme artiste, ainsi qu'il est facile de s'en assurer en confrontant
montre et portrait.

L'heure est venue de commettre une indiscretion en rappelant qu'au temps des

Huaud il arrivait qu'un client desirät posseder le portrait de son amie, tint ä l'avoir
toujours ä portee, avec licence de le montrer en toute occasion a ses amis, a safamille
— et sans doute ä sa femme, sans, pour autant, courir le risque de faire eclater des

orages dans le ciel conjugal. II suffisait alors de commander une montre analogue
ä celle exposee aujourd'hui dans notre section des arts decoratifs.

S'il ne nous appartient pas de tirer la morale de cette habitude, il nous plait
neanmoins de la signaler ici, puisqu'une recente acquisition nous en fournit l'occasion.
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